
Pression
« Mon âme est saisie de tristesse jusqu'à la mort ; demeurez ici

et veillez avec moi » (Matthieu 26:38).
Aujourd'hui,  c'est mon dernier jour de travail rémunéré. Mon bureau se
trouve sur la rive sud de l'estuaire de la Humber et je peux voir de ma
fenêtre le centre-ville de Hull, de l'autre côté de l'estuaire. C'est là que j'ai
commencé ma vie professionnelle en tant qu'employé du conseil municipal
de Hull  en 1966. On m'a dit  que lorsque j'ai  commencé à travailler,  je
devais faire savoir aux gens que j'étais chrétien dès que possible. C'est ce
que j'ai fait. J'ai de si bons souvenirs de la bonté et de la bénédiction de
Dieu lorsque nous essayons simplement d'exprimer notre foi en Christ au
travail. Au cours des neuf dernières années, j'ai travaillé dans le domaine
de la conservation de la nature. Il y a beaucoup de puits de soufflage dans
notre région. Il s'agit d'un type de source d'eau souterraine que l'on trouve
rarement au Royaume-Uni, à l'exception des régions côtières du nord du
Lincolnshire.  Les précipitations forment des ruisseaux de craie sous les
marais.  À  l'approche  de  l'estuaire,  ces  cours  d'eau  s'enfoncent  dans  de
l'argile lourde, ce qui les soumet à une pression importante. Là où il y a
une ouverture dans l'argile provenant de la craie, l'eau est poussée vers le
haut, bouillonnant à la surface.

Ce  processus  naturel  me  rappelle  le  chemin  chrétien  et  ces  moments
critiques où nous sommes soumis à de fortes pressions. À l'heure actuelle,
le monde entier est soumis à d'énormes pressions, tout comme la vie des
gens partout dans le monde.  En tant que chrétiens,  nous pouvons avoir
l'impression de devoir faire face au stress par nous-mêmes et de ne pas
donner l'impression de lutter comme si notre foi était faible. Ce qui m'a
vraiment impressionné ces derniers temps, c'est que le Seigneur n'a jamais
caché les moments où Son âme était troublée. Il n'a pas caché ses larmes
sur Jérusalem ou sur la mort de Lazare. Il nous permet d'être témoins des
expériences qu'Il a vécues. Nous bénéficions du fait de voir Son incroyable
puissance  pour  faire  face  à  toutes  les  situations  et  en  même  temps
comment Il a ressenti la douleur de ceux qu'Il a guéris.

Mais l'exemple le plus puissant du Seigneur sous pression est Gethsémané.
Son nom signifie « pressoir à huile ». La richesse et les bienfaits de l'huile
d'olive ne nous sont accessibles que si les olives sont broyées. Dans le
jardin de Gethsémané, le Seigneur n'a pas caché Son désir que Ses amis
soient avec Lui. Dans Son agonie, nous avons un aperçu de la pression que



le Sauveur ressentait à l'approche du Calvaire. Il dit à Pierre, Jacques et
Jean : « Mon âme est saisie de tristesse jusqu'à la mort ; demeurez ici et
veillez avec moi ». Nous le voyons tomber sur Sa face et prier : « Mon
Père, s'il est possible, que cette coupe passe loin de moi ; toutefois, non pas
comme moi je  veux,  mais  comme toi  [tu  veux] » (Matthieu  26:36-39).
Nous pouvons parler de la volonté de Dieu d’une manière « neutre » ou
« impassible ». Mais le Sauveur, Lui, ne l'a jamais fait. Il avait le pouvoir
d'accomplir la volonté parfaite de Dieu, mais le prix à payer était immense.
Sous la pression de cette expérience, le Seigneur a exprimé les sentiments
de Son cœur à Ses proches. Puis Il a pleinement exprimé Son cœur à Dieu
le Père.

Je  crois  que  l'expérience  du  Seigneur  nous  guide  lorsque  nous  nous
trouvons sous une pression considérable. Le Seigneur ne veut pas que nous
l'endurions  seuls.  Le  Seigneur  a  demandé  à  Pierre,  Jacques  et  Jean  de
veiller avec Lui et Il a été peiné de les voir s'endormir. Nous avons besoin
que ceux qui nous aiment et en qui nous avons confiance soient près de
nous dans ces moments-là. Et nous devons être attentifs aux pressions que
subissent  ceux  que  nous  aimons.  Par-dessus  tout,  le  Seigneur  nous
enseigne à porter notre détresse à notre Père. La pression des larmes et de
l'agonie  de  Gethsémané  a  été  libérée  par  les  simples  mots :  « que  ta
volonté soit faite » (Matthieu 26:42). Le poids du coût de notre salut n'a
pas supprimé l'amour, la grâce et la miséricorde de Dieu. Le Calvaire a été
le lieu où tout l'amour du cœur de Dieu a été libéré dans toute sa majesté et
sa puissance. Moïse a été chargé par Dieu de prendre un bois et de le jeter
dans les eaux amères pour les rendre douces (Exode 15:25).  Puissions-
nous connaître  la  profondeur de l'amour du Christ  et  Sa présence dans
l'intensité des pressions, sous toutes leurs formes, auxquelles nous pouvons
être  confrontés.  Et  puissions-nous  avoir  l'humilité  et  la  confiance
nécessaires pour recevoir le réconfort et le soutien de ceux qui s'occupent
de nous en sachant qu'ils ressentent notre douleur dans leur cœur.
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